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Des plumes à fleur de sel
- Expo photo itinérante-

Animations/conférences :

Il est possible d’accompagner l’accueil de l’exposition 
par l’animation d’une sortie de découverte (à la 
belle saison) ou par une conférence/projection à 
destination du grand public (160 € par intervention + 
frais de déplacement).

Contact : Patrick Trécul 
06 71 49 44 69

contact@patricktrecul-photo.com

Que contient l’exposition ?

L’exposition est constituée d’une vingtaine de tirages 
photos en impression directe sur dibond. Les photos 
font 40 x 60 cm.
Elles peuvent être installées aussi bien en intérieur qu’en 
extérieur.
Afin que l’aspect artistique de l’exposition trouve aussi 
une résonnance pédagogique, chaque tirage est 
accompagné par un petit cartel explicatif donnant au 
public des informations didactiques.

Les conditions de montage :

Chaque tirage est équipé de deux accroches aluminum. Il doit 
donc être fixé par deux crochets au support de votre choix.
L’exposition est stockée dans des cartons très lourds et ne peut 
pas être expédiée par voir postale, une remise en main propre 
est indispensable.
L’expo est louée 180 € pour un week-end, 250 € pour une 
semaine et 600 € au mois. Des frais de déplacement sont à 
prévoir en suplément pour la livraison, le montage, démontage 
et retour de l’expo. Plus d’informations sur demande.

La valeur globale de l’exposition est de 1500 €, en cas de 
dégradation ou de vol, il vous sera demandé de remplacer le 
ou les tirage(s) à vos frais.

Le postulat de départ :
 

En 2018, une étude scientique démontrant la chute de 30% des 
populations d’oiseaux dans les campagnes de France trouvait un 
écho important dans les médias. Enfin  ! Le grand public et nos 
décideurs, peu enclin à se rendre compte par eux-même de ce 
constat alarmant, allaient réagir... Du moins c’est que j’ai cru, 
naïvement. Mais assez vite, les médias sont passé à autre chose 
et j’ai compris que pour que les choses changent, les informations 
déprimantes ne nous aideraient en rien... A contrario, sans faire de 
bruit, dans un coin de marais salants qui avaient été abandonnés 
près des Sables d’Olonne, une poignée de jeunes gens, amoureux 
de leurs paysages et des oiseaux relançaient la production de sel 
en remettant en service d’anciens marais devenus des friches. 
Et là, comme par magie, avocettes, échasses, sternes et bien 
d’autres oiseaux se repeuplaient des lieux qu’ils avaient déserté.  
J’en avais une illustration parfaite : si l’Homme est souvent 
un fléau pour la vie sauvage, une coexistence est possible, 
et les bénéfices sont réciproques.  Les sauniers accueillent 
les oiseaux, les oiseaux attirent les touristes, qui achètent 
le sel aux sauniers... Comme quoi, Homme et Nature ne sont 
pas forcément inconciliables, bien au contraire, et chacun peut 
finalement agir en ce sens sur son propre lopin de Terre...


